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Résumé. - Premier signalement, en Guyane Française, du Bryozoaire Cténostome 
Paludicella articulata (Ehrenberg, 1831), espèce d'eau douce présumée ubiquiste, mais 
jusqu'à présent seulement signalée, en Amérique du Sud, du bassin du Parana. 

Paludicella articulata (Ehrenberg, 1831), freshwater bryozoan, in French 
Guyana 

Summary. - First occurrence, in French Guyana, of the Ctenostomatous Bryozoa 
Paludicella articulata (Ehrenberg, 183 l ) ,  fresh-water species presumed ubiquist, but up to 
now only indicated, in South America, from Parana basin. 
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INTRODUCTION 

Le marais de Kaw, dont la surface est presque complètement recouverte de végé- 
tation aquatique, constitue la plus vaste zone humide de France, occupant plus de 
137 000 hectares quasiment inaccessibles au cœur de l'est de la forêt guyanaise. 
Cette région, qui abrite des espèces rares et menacées, est restée longtemps inexplo- 
rée, et ce n'est qu'à partir de l'année 2001 qu'a débuté un programme systématique 
de recherche de 1'IRD voué à son exploration (GUIRAL, sous presse). 94700 hectares 
en ont été élevés en réserve naturelle en 1998. Des prises planctoniques ont ainsi été 
réalisées à l'occasion des recherches développées dans le cadre de ce programme, et 
ont subi un double filtrage. Dans le matériel alors recueilli figuraient une vingtaine 
de fragments de colonies d'un Bryozoaire d'eau douce encore inconnu de la faune 
guyanaise, Paludicella arziculata (Ehrenberg, 183 1). Cette espèce, récoltée en dif- 
férents points de la surface du globe, apparaissant comme presque cosmopolite et 
présente en un certain nombre de localités du continent nord-américain, n'avait enco- 
re fait l'objet que de rares citations d'Amérique du Sud. 
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STATION ET CONDITIONS DE RECOLTE , 

Marais de Kaw (Guyane Française), prélèvement « Marais 01 02 M2 », point 
KAW M (mare au cœur du marais, sans relation fluviale), collecteur : Daniel Guiral, 
IRD ~ o n t ~ e l l i e r ,  janvier 2002, saison sèche, récolte à la pompe. Double filtration : 
diamètres compris entre 40 et 150 microns (Gl), diamètre supérieur à 150 microns 
( W .  

DESCRIPTION DES SPECIMENS (fig. 1 et 2) 

Allman, 1856 : 113-116 ; Bushnell, 1965 : 237-238 ; Davenport, 1891 : 1-114 ; 
Ehrenberg, 1831 : fol. a ; Dumortier et Van Beneden, 1850 : 421-456 ; d'Hondt, 1983 : 
42 ; Jullien, 1885 : 86-89 (sous le nom de P. ehrenbergi ) ; Loppens, 1948 : 19 (sous 
le nom de P. elzrenbergi) ; Prenant et Bobin, 1956 : 244-148 ; Toriumi, 1941a : 195- 
196 ; Toriumi, 1941b : 414-415 ; Toriumi, 1952 : 255-259 ; Van Beneden, 1847 : 26- 
28 (sous le nom de P ehrenbergi). 

Le zoarium, rampant sur le substrat, est translucide et difficile à observer ; il est 
constitué par une chaîne d'autozoécies unisériées et plus ou moins nettement clavi- 
formes. Les dimensions zoéciales sont très variables, (peut-être en partie fonction des 
paramètres du milieu) et ne sont donc pas considérées comme des caractères spéci- 
fiques diagnostiques fiables chez cette espèce [(TORIUMI, 1952) ; aussi pourraient- 
elles répondre à un déterminisme génétique]. Sur le matériel étudié ici, les zoécies 
sont en grande majorité longues de 0,75-1,l mm, c'est-à-dire une taille relativement 
limitée, puisque l'on rencontre des valeurs doubles dans la littérature ; elles sont 
larges de 0,19-0,21 mm à leur région distale (là où elles sont le plus renflées) et 
proximalement de 0,10 mm. Le bourgeonnement est à la fois latéral, généralement 
symétrique, et distal, de nombreuses autozoécies émettant vers l'avant des chaînes de 
zoécies-filles successives. Les séries bourgeonnées latéralement forment un angle 
d'ouverture généralement compris entre 75 et 90" avec la zoécie-mère. Toutes les 
ramifications s'inscrivent dans un même plan. 

Chaque autozoécie présente une partie tubulaire proximale, sensiblement aussi 
longue que large (0,lO x 0,10 mm), isodiamétrique, séparée par une cloison de la zoé- 
cie-mère, et une région distale plus large et renfermant le polypide (qui, en rétraction, 
ne déborde pas dans le péristome). En position supérieure et presque complètement 
distale est implanté un court péristome quadrangulaire, haut de 0,16-0,25 mm. La 
longueur des tentacules (au nombre d'une quinzaine, mais cette valeur varie de 15 à 
18 chez les populations étudiées par TORIUMI, 1952) est d'environ 0,60 mm. Le cae- 
cum digestif, long et étroit, pouvant atteindre 0,38 min, débouche très distalement 
dans la gaine tentaculaire. Les différents segments du tractus digestif sont conformes 
à la description traditionnelle de l'espèce (KRAEPELIN, 1887) ; l'œsophage débouche 
dans la partie tout à fait distale de l'estomac. Il n'existe pas de collerette sétigère. 
Cette espèce présente normalement une reproduction asexuée, mais aucun hibernacle 
en formation ou élaboré n'y a été observé. Aucune ne contenait de larve (dont la des- 
cription a été publiée par BRAEM, 1896). 

Remarque : Cette espèce se différencie de la seconde espèce du genre, P penta- 
gonalis Annandale, 1916, connue du Siam et du Guatémala, par la morphologie de son 
péristome. Ce dernier est de section quadrangulaire chez P. articulata, pentagonale 
chez P. pentagonalis. Le second caractère discriminatif entre les deux espèces, non uti- 
lisable dans le cas présent, réside dans la variété numérique des hibernacles (deux 
types morphologiquement différents chez P. pentagonalis, un seul chez P. articulata). 
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Cette espèce a été décrite comme colonisant des milieux très variés, d'eau douce 
ou légèrement saumâtres, aussi bien courantes que stagnantes, et se rencontre aussi 
bien sur des pierres que sur des végétaux aquatiques, des branches, des feuilles, géné- 
ralement dans les trente premiers centimètres de profondeur. Elle se montre très tolé- 
rante envers les paramètres écophysiologiques. La conjonction de cet ensemble de 
facteurs explique sa large distribution géographique. 

Espèce boréale et intertropicale, Puludicella artic~ilnta a été signalée de la plu- 
part des pays européens, des régions septentrionales (Groenland) en passant par les 
îles britanniques, le Danemark et toute l'Europe du Nord et centrale, l'Allemagne, de 
la Russie à la Sibérie, en Roumanie, et elle descend jusqu'en l'Italie et en France : 
Bassin de la Rance (PESSON in PRENANT et BOBIN, 1956), région parisienne (GERVAIS, 
1836, JULLIEN, 1885), Lorraine (TÉTRY, 1939), lacs du Jura (PRENANT et BOBIN, 
1956), Marseille (GEIMER et MASSARD, 1986). Nous renvoyons pour le détail des 
citations et des localités européennes aux ouvrages de PRENANT et GOBIN, (1956) de 
GEIMER et MASSARD (1986), et à la carte de WIEBACH et D'HONDT (1978). Hors 
d'Europe, elle est connue de Chine (TORIUMI, 1942), de Corée (TORIUMI, 1941b), du 
Japon (TORIUMI, 1941a, 1952), des Indes et de Nouvelle-Zélande (une localité pour 
chacune sur la carte de BUSHNELL, 1973, sans référence précise) et de différents 
points des Etats-Unis (BUSHNELL, 1965 ; ROGICK, 1935, 1946 ; ROGICK et SCHALIE, 
1950). En Amérique du Sud, elle n'a été signalée que du bassin du Parana, près de 
Santa-Fé (lagune de Guadalupe) (BONETTO et CORDIVIOLA, 1965). Des cartes mon- 
diales de répartition ont été publiées par BUSHNELL (1973). 
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Fig. 1 - Une zoécie vue de profil (le tractus digestif apparaît par transparence en sombre). 
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Fig. 2 - Quelques autozoécies sur leur substrat. 

Fig. 3 - Enchevêtrement d'autozoécies sur le substrat. 




